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Près d'un demi-million d'hectares de 
forêts incendiées dans le département du 
Var au cours des 50 dernières années : 
c'est le total impressionnant résultant de 
la simple addition des éléments statisti-
ques annuels, chiffre incroyable pour cer-
tains si on le rapproche des 300 000 hec-
tares constituant toute la forêt varoise. 
Et, cependant, le problème de la dé-
fense contre l'incendie des forêts provençales n'a préoccupé pen-
dant longtemps que les spécialistes locaux et les moyens mis en 
œuvre sur les plans de la prévention, de Γ aménagement du terrain 
et de la lutte active ont souvent été décevants, malgré les efforts 
consentis avec l'aide de l'Etat par certaines Collectivités et, notam-
ment, le département du Var. 
il fallut les incendies catastrophiques de 1%2 et, par l'intensi-
fication du Tourisme, la sensibilisation d'une fraction de plus en 
plus importante de la population française pour que la protection 
des forets de Provence soit considérée comme une affaire nationale 
et que les Pouvoirs Publics se préoccupent de remédier à certaines 
insuffisances dans l'équipement et les moyens de lutte. 
L'étude théorique du problème permit de délimiter dans la région 
Provence - Côte d'Azur, en bordure du Littoral, une zone parti-
culièrement éprouvée, la plus sensible aux incendies, dans laquelle 
il convenait de concentrer les efforts d'équipement. 
On sait d'expérience qu'il n'existe pas de remède miracle contre 
les feux de forêt, mais que l'efficacité de la défense est considéra-
blement accrue par l'emploi coordonné de moyens complémentaires. 
En l'absence de doctrine, il fut proposé d'appliquer simultané-
ment sur une superficie limitée, dite « Secteur Pilote », la plupart 
des techniques raisonnables de prévention, d'équipement du terrain 
(1) Défense des Forêts contre l'Incendie. 
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et de lutte : débroussaillements, tranchées cultivées, voies carrossa-
bles, postes de guet, reserves d'eau, commandos héliportés, e tc . , 
l'expérience acquise devant permettre d'aménager progressivement, 
dans les meilleures conditions d'économie et d'efficacité, l'ensemble 
de la zone sensible. 
Le Secteur Pilote, découpé dans le Massif des Maures, entre les 
agglomérations de Pignans, Gonfaron, La Garde-Freinet, Grimaud 
et Collobrières, couvre une superficie de 18 000 hectares. 
Il présente une grande variété dans le relief, les sols, les types 
forestiers et la nature de la propriété. 
Théâtre de grands incendies dans le passé, il permet de concen-
trer dans un espace limité les aspects les plus divers du problème. 
La forêt, dominée par la tour de guet de Notre-Dame-des-Anges 
(780 m), s'étend sur 16 000 ha. Le pin maritime et le chêne-liège, 
en association étroite, forment généralement le peuplement, avec le 
châtaignier, le pin parasol, le chêne vert, le chêne pubescent. La 
nappe du maquis, qui constitue l'aliment principal du feu, étend 
partout son emprise. 
Tout près de Saint-Tropez : Le Secteur Pilote des Maures. 
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La Patrouille s'apprête à interpeller des campeurs. 
** 
L'étude du projet est le fruit de la collaboration d'un grand nom-
bre de spécialistes, de personnalités et de techniciens intéressés aux 
c|uestions d'incendies de forêt. 
On a voulu : 
tout d'abord donner une part importante à la prévention, 
puis, pour assurer la mise en état de défense de la forêt, compar-
timenter le Secteur par de larges coupures infranchissables, for-
mées autant que possible par des plantations peu combustibles, 
cultures et vergers, sinon par des tranchées classiques régulière-
ment entretenues, 
enfin, pour faciliter la tâche des sauveteurs, compléter l'équipement 
par de nouveaux chemins, des réserves d'eau supplémentaires, la 
signalisation des accès, e tc . . 
Les moyens financiers qui ont permis les premières réalisations 
ont été dégagés par l'Etat, le département du Var et l 'Entente 
Interdépartementale (1). 
(1) Association de 6 départements de la région de programme qui mettent 
en commun des ressources destinées à l'expérimentation des moyens de lutte 
contre le feu, à l'acquisition et au fonctionnement de gros matériels. 
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Pratiquement, l'intervention des Chantiers d'anciens Harkis et 
l'étroite collaboration des Services Régionaux et Départementaux 
ont été déterminantes. 
En ce qui concerne l'équipement du 
terrain, les travaux entrepris consis-
tent dans: 
— l'ouverture de tranchées pare-feux, 
coupures de cloisonnement et dé-
broussaillements de protection réa-
lisés par extraction du maquis et 
éclaircie des essences principales 
: sur une largeur de 50 à 200 mètres 
le long des axes routiers; 
— l'aménagement de plusieurs pistes carrossables complétant le ré-
seau nécessaire à la pénétration des hommes et du matériel ; 
— des plantations de châtaigniers installées sur gradins ou ban-
quettes selon les techniques de D R S éprouvées en Afrique 
du Nord, qui constituent: 
- d'une part, un verger expérimental de sujets résistants à l'en-
cre et à l'endothia; 
- d'autre part, un peuplement destiné à la production du bois 
par un traitement en taillis ; 
— la confection d'une aire d'atterrissage d'hélicoptères plus parti-
culièrement destinée à servir de base avancée aux commandos 
héliportés ; 
— la création de plusieurs réserves d'eau selon des formules di-
verses : petites retenues collinaires, réservoirs légers en matière 
plastique, etc.. 
D'autres équipements et procédés, susceptibles de jouer un rôle 
dans la lutte, sont expérimentés : 
— une station météorologique avec anémomètre au point culminant 
du Secteur permet d'assurer avec une rigueur plus grande les 
prévisions et la mise en alerte; 
— une signalisation spéciale des voies carrossables à l'usage des 
sauveteurs, réalisée au moyen de plaquettes, indique les carác-
ter istiques, les aboutissements et l'équipement particulier de cha-
que chemin; 
— une carte dessinée à l'intention des sapeurs-pompiers figure, 
outre les renseignements géographiques de base, le détail de la 
couverture du sol, des chemins, points d'eau, pare-feu, postes 
téléphoniques ; 
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des placettes expérimentales de débroussaillants chimiques per-
mettent l'étude technique et économique des produits suscep-
tibles d'assurer l'entretien des pare-feu et, par là même, de ré-
soudre un des problèmes les plus délicats de l'équipement du 
terrain. 
* * 
Un effort tout particulier est 
fait sur le plan de la Prévention 
et le Secteur Pilote sert de ca-
talyseur à l'action psychologique 
entreprise depuis plusieurs an-
nées dans le département du 
Var. 
— Des réunions d'information, 
tenues en 1965 et 1966 au 
début de la période estivale 
dans les 3 principaux Cen-
tres des Maures, ont permis aux responsables du Service Fo-
restier, des Sapeurs-Pompiers et des Services Techniques Dé-
partementaux, de renseigner les populations locales sur les tech-
niques mises en œuvre pour la D.F.C.I. et de les faire entrer 
dans le jeu d'une collaboration active. Des projections de films 
sur l'emploi de l'avion et de l'hélicoptère, l'utilisation des retar-
dants ont apporté une note agréable à l'aridité des démonstra-
tions. 
— Les instituteurs et institutrices de 37 classes, correspondant à 
plus de 1 000 enfants scolarisés à l'intérieur et sur le pourtour 
du Secteur Pilote, ont reçu en juin 1965 une leçon-type à donner 
avant le départ en vacances, des affiches à placarder et des affi-
chettes (Spirou) à distribuer à chaque élève. 
L'éducation des jeunes dans le cadre de l'école va prochainement 
s'élargir à la région grâce à la publication d'un recueil illustré de 
leçons consacrées à la connaissance et à la protection de la Forêt. 
— Les affichettes, dépliants et notices, sortis par dizaines de mille 
des presses de l'Imprimerie administrative du département, le 
porte-clés, le disque de stationnement et la vignette adhesive 
édités par le Service de l'Aménagement Forestier constituent 
un véritable arsenal aux multiples effets : 
- Pochettes publicitaires et tracts distribués dans les réunions 
d'organisations professionnelles ou syndicales agricoles, dans 
les groupements de jeunes et certaines Administrations ; 
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- Opération « Station-Service » consistant à faire remettre des 
pochettes d'imprimés aux automobilistes de passage dans les 
postes de vente d'essence. 50 000 imprimés ont ainsi été dis-
tribués en 1966 sur la R.N. n° 7 et la R.N. n° 8, principaux 
axes de pénétration dans le Var ; 
- Publicité des Patrouilles de Surveillance dans les aggloméra-
tions, sur les plages et dans les campings. 
Depuis plusieurs années, le Service Forestier participe aux expo-
sitions régionales de Draguignan et de Brignoles où la D.F.C.I. 
est le principal argument des stands et manifestations. Ainsi au 
printemps 1966, la Foire de Brignoles, sous le thème général 
de la Forêt, constituait un support publicitaire privilégié pour 
la prévention contre les incendies : conférences, projections, dé-
monstrations sur le terrain, concours doté de nombreux prix, 
permirent de canaliser et de soutenir l'intérêt pendant plusieurs 
semaines. 
— Les patrouilles de surveillance sil-
lonnent le département, constituées 
par des voitures Renault R. 4, 
beiges aux panonceaux orangés, 
équipées en public-adress (micro -
ampli - magnétophone - haut-par-
leurs), dotées d'un appareil radio 
intégré au réseau du Service d'In-
cendie, et de matériel de première 
intervention (pulvérisateurs dorsaux, pelles, serpes). 
L'équipage comprend un Agent technique des Eaux et Forêts 
dans le rôle de conducteur, chef de patrouille, et un sapeur-pompier 
dans celui d'assistant. 
A partir de sa base de stationnement, la patrouille suit de 10 h. 
à 18 h., parfois de 6 h. à 14 h., un itinéraire programmé, différent 
chaque jour, de 100 à 150 km, sur les routes et pistes du Secteur 
Pilote et de la zone côtière. 
Sa mission est triple: 
— Information et éducation du public au moyen d'avertissements 
et conseils donnés par haut-parleur, d'affichettes et tracts dis-
tribués aux agriculteurs, promeneurs, campeurs, touristes de 
rencontre ; 
— Police et constatation des infractions relatives à l'emploi du feu ; 
— Surveillance, alerte et intervention sur les débuts d'incendie. 
Dans les sinistres importants, la patrouille se met à la disposition 
du Commandant au feu pour la recherche et la transmission du ren-
seignement. 
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Plantation d'un verger de châtaigniers sur banquettes. 
Plaquette de Signalisation de Route forestière. 
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Trois patrouilles ont fonctionné, en 1966, entre la fin mai et le 
début septembre. 
Plus de 20 000 km ont été parcourus, 55 000 tracts ou dépliants 
et 12 000 affichettes-auto distribués individuellement. Les fumeurs 
et utilisateurs de réchauds ont reçu de nombreux avertissements. 
Les « clients » attentifs et disciplinés reçurent parfois en récom-
pense un disque ou un porte-clés, tandis qu'un certain nombre de 
réfractaires se sont vus dresser procès-verbal. Les patrouilles sont 
intervenues à plusieurs reprises pour faire éteindre des feux ou 
appareils de cuisson et ont combattu avec succès une dizaine d'in-
cendies naissants. 
S'il est difficile de mesurer l'utilité des réunions d'information, 
la portée des leçons aux écoliers et l'efficacité des expositions, le 
succès des patrouilles auprès du public est significatif (1). Un per-
sonnel de choix a pu faire la preuve, en deux campagnes, de la 
qualité de l'outil. 
* ** 
Jusqu'à présent les pare-feux, dans 
le Secteur Pilote, ont été réalisés par 
simple extraction du maquis et le pro-
blème le plus délicat reste à résoudre: 
celui d'une structuration agricole ori-
ginale, qui doit permettre de substi-
tuer à la coupure artificielle des tran-
chées classiques, un compartimentage 
naturel et définitif de zones incombus-
tibles et de bandes cultivées. 
Une étude particulière fait ressortir les possibilités d'extension 
des cultures sur les meilleures terres soustraites à la forêt dans l'ali-
gnement approximatif des axes de cloisonnement: 600 hectares de 
cultures sèches parmi lesquelles la vigne peut jouer le principal rôle, 
ou de cultures irriguées : maraîchage et arboriculture fruitière, 
grâce à l'aménagement de plusieurs retenues collinaires. Les moyens 
pratiques sont actuellement recherchés en vue de réaliser cette nou-
velle structuration agricole susceptible à la fois de renforcer la lutte 
contre l'incendie et d'améliorer l'équilibre socio-économique de la 
région. 
En outre, l'extension du châtaignier, déjà largement implanté, et 
l'introduction d'essences moins combustibles, comme les eucalyptus 
(1) Revue Forestière, novembre 1966, page 733. 
POUR LA D.F.C.I . EN PROVENCE 395 
et les chênes-lièges, assureraient sur une centaine d'hectares la cou-
verture des sols à vocation forestière justiciables d'une préparation 
mécanique. 
Une tranchée pare-feu près de Collobrières. 
Quant au surplus, représentant 300 hectares de coupures prin-
cipales ou de bandes de sécurité en bordure des routes, il demeu-
rerait en tranchée traditionnelle, plus ou moins couverte, où Γ en­
tretien, mécanique, chimique ou manuel, restera le problème essen-
tiel. 
* ** 
S'il est trop tôt, en exceptant les patrouilles de surveillance, dont 
l'efficacité s'est révélée très vite indiscutable, pour tirer des conclu-
sions des premiers équipements du Secteur Pilote, les indications 
qui s'en dégagent permettent, au fur et à mesure de leur avance-
ment, d'orienter les travaux dans le sens de l'efficacité et de l'éco-
nomie. 
* * * 
Ne dans le creuset d'une étude systématique des incendies de 
forêts en Provence, le Secteur Pilote des Maures a pris corps grâce 
à l'étroite collaboration de plusieurs services et la volonté de quel-
ques individus. 
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Relevant à la fois du laboratoire et du chantier, à une échelle 
raisonnable de la vaste région provençale, il doit permettre d'abou-
tir à une doctrine véritable de prévention et de lutte contre les 
incendies. 
Il restera, en outre, le précurseur des périmètres que la Loi du 
12 Juillet 1966 pour la protection et la reconstitution des Forêts 
Méditerranéennes permettra bientôt d'aménager. 
NOTA 
Les dessins réalisés par les Services Techniques de la Préfecture du Var 
sont extraits cj'un dépliant de prévention, illustrant la responsabilité du pro-
meneur, du campeur, de l'automobiliste, de l'agriculteur, du chasseur. - Les 
photographies sont de l'auteur. 
